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Assomption de la Vierge Marie 

Évangile de Jésus Christ selon saint Luc (1, 39-56) 

En ces jours-là, Marie se mit en route rapidement vers une ville de la montagne de Judée. Elle 
entra dans la maison de Zacharie et salua Élisabeth. 
Or, quand Élisabeth entendit la salutation de Marie, l’enfant tressaillit en elle. Alors, Élisabeth fut 
remplie de l’Esprit Saint, et s’écria d’une voix forte : « Tu es bénie entre toutes les femmes, et le 
fruit de tes entrailles est béni. Comment ai-je ce bonheur que la mère de mon Seigneur vienne 
jusqu’à moi ? Car lorsque j’ai entendu tes paroles de salutation, l’enfant a tressailli d’allégresse 
au-dedans de moi. Heureuse, celle qui a cru à l’accomplissement des paroles qui lui furent dites 
de la part du Seigneur. » 
Marie dit alors : « Mon âme exalte le Seigneur, mon esprit exulte en Dieu mon Sauveur. Il s’est 
penché sur son humble servante ; désormais tous les âges me diront bienheureuse. Le Puissant 
fit pour moi des merveilles ; Saint est son nom ! Son amour s’étend d’âge en âge sur ceux qui le 
craignent. Déployant la force de son bras, il disperse les superbes. Il renverse les puissants de 
leurs trônes, il élève les humbles. Il comble de biens les affamés, renvoie les riches les mains vides. 
Il relève Israël son serviteur, il se souvient de son amour, de la promesse faite à nos pères, en 
faveur d’Abraham et de sa race à jamais. » 
Marie demeura avec Élisabeth environ trois mois, puis elle s’en retourna chez elle. 

Acclamons la Parole de Dieu 

 

Commentaire 

« Nous proclamons, déclarons et définissons que c'est un dogme divinement 

révélé que Marie, l'Immaculée Mère de Dieu toujours Vierge, à la fin du cours de 

sa vie terrestre, a été élevée en âme et en corps à la gloire céleste ». Par cette 

proclamation dogmatique du pape Pie XII le jour de la toussaint 1er novembre 

1950, l’Église exprime et admire l’intensité d’amour que Dieu porte à Marie…non 

seulement, le Seigneur n’a pas permis que Marie connaisse dans son corps la 

corruption, mais elle fut emportée dans la Gloire, dans une hâte divine.  

C’est un mystère qui nous touche tous et toutes directement, car la fête de 

l’Assomption, c’est Dieu qui vient nourrir notre espérance en nous rappelant par 

Marie la finalité de notre vie…cette vie de gloire…Oui, nous aussi, nous serons en 

plénitude « pris » par Dieu et en Dieu. 

Avec l’Évangile d’aujourd’hui, Marie nous en montre le chemin, la préparation : « 

il élève les humble ». Nous fêtons l’élévation de Marie corps et âme au ciel. Cette 

élévation, Marie nous dit discrètement qu’elle est le fruit de l’humilité. St Bernard 

dans sa 1ère homélie des « louanges de la Vierge Mère », compare les vertus de 

virginité et d’humilité de Marie et souligne : « La virginité mérite récompense, 

l’humilité est une exigence. Vous pouvez être sauvé sans la virginité, non pas sans 

l’humilité ». L’humilité est la vertu qui a ouvert le ciel à Marie, elle est mère de 

l’obéissance de la foi et de la docilité au Saint-Esprit. 



La gloire de Dieu resplendit en elle, en son âme et en son corps. Dieu la donne 

désormais comme Mère à tous ses enfants, à chacun de nous. Et c’est bien ainsi 

que nous la prions et qu’elle nous répond dans les mystères du Rosaire.  

A l’Annonciation, elle te dit : « Accueille la Parole pour qu’elle prenne chair en toi. » 

A la visitation, elle te dit : « Ne garde pas pour toi les trésors que tu as reçus. » A 

Cana, elle te dit : « Fais tout ce qu’il te dira. » A la Cène, elle te dit : « Offre ta vie 

avec Jésus. » A la Croix, elle te dit : « Dans l’adversité, ne perds pas courage, 

reste uni à Jésus. » Au cénacle, elle te dit : « Ouvre ton cœur et ton intelligence à 

l’Esprit Saint. » Et à l’Assomption, elle te dit : « Le ciel est ta vocation, le bonheur 

auquel tu es appelé. Il n’est pas celui que le monde te promet, mais il te remplira 

d’une joie que nul ne peut enlever ». 

En cette fête de l’Assomption, rendons grâce à Dieu pour cette éternité de Gloire 

qui nous est promise, et demandons-lui l’humilité du cœur de Marie qui a sa source 

dans le Sacré-Cœur de Jésus. Cela afin de nous préparer à cet instant de notre 

mort, où nous pourrons nous reposer dans l’espérance de la Gloire. 

 


